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Montréal, Québec, Canada 

 

Réunis à Montréal lors de la onzième conférence des parties de la Convention-cadre sur 

les changements climatiques et de la première rencontre des parties signataires du 

Protocole de Kyoto, nous, simples citoyens du monde, réunis pour une célébration 

spirituelle, adhérons à la présente déclaration. 

 

 

1. Nous constatons que le consensus scientifique des nombreux experts impliqués 

dans les études sur les changements climatiques devient de plus en plus ferme 

sur : 

 

- la réalité des changements climatiques et leur intensification possible tout au long 

du présent siècle ; 

 

- l’importance de la pollution atmosphérique d’origine anthropique comme cause 

aggravante des changements climatiques en cours ; 

 

- les risques considérables que les changements climatiques font peser sur 

l’équilibre de la planète, sur le maintien de la biodiversité et sur la stabilité et le 

développement durable des sociétés humaines ; 

 

- l’impact différencié des phénomènes en cours sur les sociétés humaines, les plus 

pauvres étant plus susceptibles de souffrir davantage des impacts prévisibles. 

 

 

2. Solidaires avec les signataires du Protocole de Kyoto, nous sommes d’avis : 

 

- qu’il est de notre responsabilité personnelle et collective d’agir maintenant en 

application avec le principe de précaution, en commençant par les pays les plus 

industrialisés ; 

 

- qu’une action immédiate et soutenue est un devoir d’équité envers tous les 

humains vivant actuellement sur la Terre et envers ceux et celles qui nous 

suivront; 

 

- que la phase 1 du Protocole de Kyoto n’est qu’un premier pas dans la bonne 

direction, que la route sera longue et qu’il faut d’ores et déjà préciser les objectifs 

à poursuivre à long terme ; 
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- que les effets négatifs actuels sont plus dommageables pour les sociétés pauvres 

que pour les sociétés plus industrialisées. 

 

 

3. Hommes et femmes de religions et de croyances diverses, nous estimons et pour 

certains et certaines d’entre nous, nous croyons : 

 

- qu’une action immédiate pour diminuer la pollution atmosphérique et contrer les 

changements climatiques est un devoir de justice envers tous les humains et à 

l’égard des autres espèces vivant au sein de notre écosystème ; 

 

- qu’il s’agit d’un devoir urgent pour tous les acteurs de la société : politiciens, 

scientifiques, industriels et autres, sans oublier la responsabilité individuelle de 

chaque personne en tant que travailleur, consommateur et citoyen(ne) responsable; 

 

- que la crise actuelle possède également une dimension spirituelle importante qui se 

rattache à notre vision du monde, à la compréhension de nous-mêmes au sein de 

l’écosystème et au sens même de notre existence en tant qu’êtres humains vivant 

au sein d’un tissu de vie. Au-delà de nos croyances, de nos divergences et de nos 

rivalités, nous estimons que la crise actuelle doit nous mobiliser pour une cause 

commune qui dépasse nos intérêts particuliers. 

 

 

4. En conséquence, nous nous engageons à : 

 

        - agir individuellement dans notre propre vie notamment en ce qui touche la 

consommation d’énergie, la pollution atmosphérique, la transformation de notre 

style de vie pour le rendre plus respectueux de l’environnement et la recherche de 

solutions de rechange aux impasses actuelles ; 

 

        - à exercer des pressions sur les gouvernements et les industries pour que des 

décisions efficaces soient mises en oeuvre pour diminuer l’effet de serre ; 

 

        - à manifester notre appui et notre solidarité à l’égard des populations plus 

directement affectées par les changements climatiques. 

 

 

5. Réunis en une même célébration, nous prions ensemble : 

 

        - pour affirmer notre responsabilité commune et diversifiée ; 

 

  - pour affirmer notre appartenance commune à la Terre ; 
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  - pour célébrer la dimension spirituelle de notre expérience et, pour certains d’entre 

nous, confesser notre foi en un Dieu créateur, Père et Mère de tous les vivants ; 

 

  - pour dire notre espérance commune en la possibilité de changer les choses et de 

devenir pleinement responsables de notre destin ; 

 

  - pour soutenir dans leur action tous les délégués à cette conférence et les assurer de 

notre appui et de notre tendresse. 

 

 

En ce jour de grâce, nous voulons prier, chanter, danser, rire et pleurer avec tous les 

enfants du monde, en solidarité avec tout souffle de vie pour que commence enfin une ère 

nouvelle. 

 

Ensemble nous avons rendez-vous avec l’espoir. 

 

 

Mgr Bertrand Blanchet, archevêque de Rimouski 

Archbishop Andrew Hutchison, national leader of the Anglican Church of Canada 

Ms. Gail Alan for the United Church of Canada 

Mr. Peter Timmerman for the Buddhist community 

M. Amir Maasoumi for the Muslim community 

Kanahsohon Deer for the Aboriginal community 

Rabbi Daniel Shwartz for the Jewish community 

Ms. Barbara Lerman-Golomb for the Jewish community 

Priyamvada Sankar for the Hindu community 




